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ASSEMBLEZ GENERAL2 
Trente et unième session 
Point 24 de la liste pr~liminaire~~ 
APPLICATION DE LA DECLARATTOI9 SUR L'OCTROI 

DE L'I~D~P~D~C~ AUX PAYS ET AUX 
PEUPLES COLONIAUX 

CONSEIL DE SECURITE 
Trente et Uni&e an& 

Lettre datée du 15 juin 1976, adress6e au Se~r&&re &n&al .d par le reqresentant permanent adjoint de l'lndon6sie au-p& 
de l'Organisation des Na+5ons Unies 

J'ai l'honneur de vous faire tenir ci-joint le texte des cammunications 
suivantes qui ont trait 3 la situation au Timer oriental : 

Tê16gramme dat6 du ler juin 1976, adressé au Sec&taire gén6ral de 
l'Organisation des Nations Unies , au Prhident du Cmite" sp6cial de la 
décolonisation et 8 M. Vittorio Winspeare Guicciardi, Envoy$ sp&cial du 
Secr&aire g&e"ral, par le Gouvernement provisoire du Timer oriental 
(annexe 1); 

Télégramme datb du 7 juin 1976, adressg au Sec&taire g&&Kf. de 
l'Organisation des Nations Unies , au Président du Camit6 spikial de la 
d6colonisation et 3 M, Vittorio Uinspeare Gticciardi, Envoyb spécial du 
Sec&taire g&$ral, par le Gouvernement provisoire du Timer oriental 
(annexe II ) ; 

T6le"grammes dath du 8 juin 1976, adressés au Sec&taire gênbral de 
1'0rganisation des Nations Unies, au Président du Comit& sp6cia.l de la 
d6colonisation et a M. Vittorio Winspeare Guicciardi, Ehvoy6 spgcial du 
Secr&aire gén6ra1, par le Gouvernement provisoire du Timcz oriental 
(annexe III); 

D4claration pronwc@e, le 7 juin 1916, par M, Arnaldo dos Reis Araujo, 
chef du Gouvernement provisoire du Tirer oriental, lorsqu'il 8 présenté 

au prgsident Suharto la pétition adress&e par le peuple du Timer oriental 
au Gouvernement et au peuple de la @publique dfIndon&ie (annexe IV); 

Allocution prononcée le 17 juin 1476 par S. Gxc. le prksident Suharto, 
en répunSe à l.~ &d5ratiolS de IA &l6gation du Gouvernement proviSoire 

du Timor oriental (annexe VI. 



Jf3 vous serais ~e~~~~ss~t de bieta vouloir faim publier le texte af2 ces 
~~~i~&ti~s en twt que dcmmerrt officiel de 1*AssemblÉe g&hCke, au titre du 
point 24 de la liste pr6liWwire des queotiorts $ inscrire ii l'ordre du Jour 
prwiaoim de s& bente et u&me session, et du CanseiZ de sharité. 

L@Mhssadeur, 
Repr&entsnt pesmmeat addainC, 

(Simé) August ~~A~~ 
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Tf5lEnramne. da%B du ler juin 1976, adress6 au Secrétaire 
p&s$raL de lfOr,~nisatioxl des Nations Unies, au P&sident 
du Camit6 spécial. de la décolonisation et $ M. Vittorio 
Winspeare Guicciarai, envoyé sp&hS. au Se~r&&re g&&ral, 

par le Ckwvernenient provisoire du V!imar oriental 

1, Le 31 mai 1376, l'Assemblée reprthentative populaire s'est pronancee d6mocra- 
tiquexent sur 1' avenir du peuple du Timer oriental, &u nom de celui-ci, et, 5 
cette accasiafi, nous avions adressé de vive voix ainsi que pe,r tél&granrme UIC 
invitation $ M. Vittorio Winspeare Guicciardi, ELU Comité spécial des Vingt-Quatre 
et au Conseil de s&urit6. 

2. Cet &&ement s’est d&+oulé en pr&ence de représentant6 de gouvernements 
hxmgers en Indonésie et de hC? journalistes étrangers venus de Djakarta, y 
compris des journalistes indonésiens. 

3. Conformément aux réglementations en vigueur au Timor oriental 9 1 'Assemblée 
reprhentative populaire est compos&e de 37 membres dtient &US de façon à 
reprhenter les voeux du peuple du Timer oriental, en tenant compte des r $alités 
de la vie dans le pays ainsi que des caractéristiques et des traditions 
culturellw du peuple. Le processus d'élection a 6té démocratique et libre de 
toute forme de pression. 

4, La décision dtz l'Assembl6e représentative populaire a été farmul6e sous forme 
d'une pgtition adressée au Gouvernement et au peuple de ler République d'Indonésie 
leur demandant d'wcepter le Timer oriental comme partie intégr&nte de la 
République d' Indon&ie, 

5. Cette pétition a 6té formul6e en toute libert6, en toute connaissance de 
C&ILS~ quant à l'avenir du Timor oriental et sans aucune forme de cocrcition de 
l'extkieur. 

0. Nous vous deraandons d’user de vos bons offices pour persuader le Gcwxrnernent 
de la Rgpublique d'Indonésie d'accepter im&diatement notre demande dfir,t6gration 
de façon à garantir l’avenir du peuple du Timor oriental, qui est dans l’incertitude 
depuis longtemps d&jà, et ri soulager ses sauffranees. 

7. Nous vous prions également de bien vouloir transmettre cette pgtition aux 
Membres de l’Organisation des Nations Unies et aux institutions appropri6es des 
Nations Unies, 

8. Nous aimerions recevoir de vous des conseils sur 1 P. façan d’appliquer la 
dhisian d’autodéterruinatian prise par le peuple du Timor oriental pour s 'int6grer 
avec la République d”lndonésie. 
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Télégranune, daté du 7 duin 1976, adressé RU Secr&aire 
généxdt de 1*0xpisatî0n des Natlans Unies, au i5TGZedeat 
du Comité Bticial de la d&olanîsation et & M. Vittorio, 
Finspeare Guiccixrdi, envay6 spdh.X du Secre'taire f.$%&ral, 

par ïe (kruvernement m.wv:lsoire du Timor orieratal. 

Jrsti l'honneur de me &f&er au tél&wmue que vous R adress& le Gouvernement 
provisoire du Timor oriental concernant la d&ision prise en session plgnière 
publique paz l'Assembl&$ repr&entative populaire, le 31 mai 1976, et de vous 
informer qu'une c@l&ation de 44 membres, composée de membres de 1'Assemblee 
repr&entative populeire et de hauts fonctionnaires du Gouvernement provisoire 
du Timer oriental, a pr&enté ce jour, le lundi 7 juia 1976, à Scm Excellence 
Monsieur Suharto, pr&ident de la République d'Indonésie, à son palais & Rjakarta, 
la d&ision prise par lrAsseaiblée rep&sentative populaire à sa s&nce du 
3l mai 1976. Cette décision, redig& sous forme de pêtition, est conçue 
comme suit : 

"PETITION 

Avec la b&&diction de Dieu tout-puissant, au nom du peuple du Timer 
oriental tout entier, comme suite $ la r&olution adoptée en séance planière 
publique par l*Assemkl$e représentative populaire du territoire du Timer 
oriental le 31 mai 1976 à I?ili, r&olution qui constitue la r&l.isation des 
aspirations du peuple du Timer oriental telles qu'elles figurent dans la 
proclamation d'integration du Timor oriental, faite le 30 novembre 1975 
dans la ville de Ralibb, nous demandons instamment par fa présente au 
Guuvenement de la R6yublique d*lndoa&ie d'accepter dans les meilleurs 
delais possibles - et de prtndre à; cette fin les mesures constitutionnelles 
nêceseaires - la pleine int&retion, sans rgfkendum, du peuple et du 
territoire du Timer oriental dans 1'Etat unitaire de la République d'Indan&ic, 

Fait B Dili le 31 mai 1976 

Le Chef du Gouvernerrient provisoire Le President de l'Assembl6e repré- 
du Timer oriental, sente.tive pupuhire, 

(Sign$) Arnaldo dos Reis Araujo (SignC) Guilherme M, Gonçalves 

Veuillez agréer l'assurance de ma très haute consid&ation. 

Le Chef du Bureau de liaison du 
Gouvernement provisoire du Timor 
oriental à Rjakarta, 

M4ario Carrascslao" 
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T6l&xmme, détt6 du 8 juin 1976, adressé au Secr&xire 
g&e'ral de l~~r~~n~~&tian des Watîans Unies, au Pr&ident 
du Camite" sp&i&l de la d&aXanisatian e,t 2 M. Vittaria 
Uinspeare Guicciardi, envoyi\ sp&ial du Sec&taire p,&&e.l, 

psr le Gouvernement provisoire duTmar arientsl. 

A, 

"Le Secrétaire g&&rsl de X'Grga.nies,tion 
des N&ions Unies, Ban Excellence 
Kurt Waldheim, et le Pr&ident du 
Camit6 sp&i&l. de f*Crgsnisatian des 
Nations Unies de la décolonisation, 

Vous ayant infarm& dans mon t616grsmme pracédent des mesures prises et de la 
décision adopte'e par l'Assembl6e représentative populaire le 31 mai 1976 8: Dili, 
je regrette très vivement que mari invitation & wsistar à cette s6ance n'ait pas 
reçu de r6ponse positive, 

Nous aimerions toutefois attirer votre attention sur le fait que le Gouver- 
nement indanésien enverra une mission d'enqugte au Timar oriental le 24 juin, 

Ce sera là, pour vous au pour une mission du Comité sp6cis.l de la décoloni- 
sation, une nouvelle occasion de vous rendre & Dili pour constater par vous-mêmes 
la ferme d&erminatian de notre peuple à être &uni 8 l'Indan&sie, Le Gouvernement 
provisoire du Timar oriental, pour sa part, vous affrira sa caap8ratian la plus 
entière, Nous sovans - et nous en sommes heureux - que le Camit6 de la d&caloni- 
S&on envisage d'envoyer dans peu de temps une mission au Timar oriental. Nous 
espérans vivement que telle est 6galement la position du Sec&taire g6néral de 
l'Org&nisatian des Nstians Unies. 

Veuillez sgr&er l'assurance de mp, très haute considération. 

Arnaldo dos Reis Arauja 
Aux bons sains du Bureau de liaison du 

Gouvernement provisoire du Timor 
orient& à Djakarta" 

I .  .  l 



B. 

“Came suite à mon t616gramme d'hier, j'ai l'honneur de vous informer 
qu'au$xwdfhui., mmdi 8 juin, In d&égation du Timon" oriental a rendu vhite 
au Comit6 directeur de 1'Assem'olée consultative populaire, 8. la. Chambre de5 
repr&entants et aux dirigeants de6 cinq factions. Dans la déclaration qu'il a 
faite devant la Charrtbre des repr&entants d'Indonésie, M, Arnsldo das Reis Araujo, 
chef du Gouvernement provisoire du Timer oriental, a notamment annonc6 que, 
le 7 Juin, la d&e'gation avait pr6sent6 au pr&ident Suharto une petition qui 
traduisait In volont totale et les aspirations v&3tables du peuple du Timor 
oriental qui souhaite être intégré 8. la République d'Indonésie aussitôt que 
possible, Il a déc1a.k que c'est pour la même raison que s& d6l&&tion esétait 
pr&entée devant la Chambre des regrkntants afin de transmettre, par l'entremise 
de cet important organe, les voeux sincères du peuple du Timer oriental au peuple 
indone'sien. M. Araujo a ensuite 6voqu6 l'adoption de la p&ition par l'Assemhl6e 
repr&entative populaire du Timer oriental au cours de 5~ première session. Le 
d&ir des habitants du Timer oriental d'être int&.$s & leurs frères d'Indon&ie 
n'est pas un ph&o&ne nouveau, a-t-il s.Joutê, il couve depuis longtemps dans les 
tr6fonds du coeur de chaque fils du Timor oriental. C'est en 1959 qu'avait eu 
lieu le soule'vement le plus important : il avait 6clatB fi Viqueque où la population 
avait exigé d'&re intégrée au territoire de l'Indonésie, Toute foi 8, ce soulè- 
vement a et6 6cras6 par les colonialistes portugais et tout desir d'intégration 
avec l'Indonésie a constamment et6 étouffé, 11 a fallu renoncer alors ii tout 
ce qui rapprochait de l'Indon&ie et & tout ce qui faisait connaftre ce pays, 
On avait fait croire 8 une partie de la population du Timer oriental que 
l'Indon6sie constituait la partie occidentale du Timer; elle s’g:st rendu compte 
depuis qu'elle forme avec le peuple indonésien une seule et m&e grande famille 
occupant les milliers d'îles de l'archipel. Il a ajouté : 'Nous, peuple du Timor 
oriental, sommes prêts 8 l'intégration avec 1'Indonêsie; chacun peut voir avec 
quelle impatience no115 attendons cette r6union historique, Nous avons invit le 
Corni& sp&ial de la d&olonisation de 1 ‘Organisation des Nations Unies, les 
ambassadeurs et les journalistes de Djakast;a à venir jusqu'à Dili pour se rendre 
compte par eux-m&zs de notre détermination à être réunis à nos frères. Avec le 
meme objectif en vue, uous invitons les distingues wmbres de la Chambre des 
représentants à venir au Timer oriental pour juger de la ferme dkermination de 
notre peuple Èi &tre reuni à la grande famille indonésienne.' En conclusion, 
M. ArauJo a prik la Chambre des représentants de faire savoir au Gouvernement et 
au peuple indonésiens que le peuple du Timer s'impatiente d'attendre que 
l~fndonéeie decide de î'integrer à son territoire et lui demande d'accepter la 
pétition qu'il a pr&ent$e sans plus attendre afin d'acc$l&rer le processus de 
l'int&gration ccmplète, 

Veuillez ayrder les assurances de notre tres haute considération. 

Mario Vieg~s Carrascal&o 
Bureau de liaison du Gouvernement 

provisoire du Timer orientalw 



D&lar&ion ~r~rmnc& le 7 juin J.976 par M. Arnaldo dos Reis Amulo, 
$ef du Gouvernenenf mwdsoire du Tlsnor os3.ental. lorsqu'il 8 prknté 
au président Suharto la pétition ffdressée par le peuple du Timr oriental 

au Gouvernement et au peuple de la R6publisue dtIncion~sie 

Monsieur le Président de le Republique d'Indonésie, 
Honorables membres du Parlement, 
IIZstingu& ministres, 
Mesdames et nesaieurs, 

C'est un grand plaisir pour nous, représentants du peuple du Tinor oriental, 
que d'@tre parmi vous ici en cette jaum& de joie et de bonheur. De joie et de 
bonhem pmce que c'est là. pour nous non seulement l'occasion ae nous rencontrer, 
mais aussi de rencontrer tous les membres du Gouvernement indonésien. Mais notre 
joie la plus grande, è nous, repmkeatants du Tirer oriental, c'est de rencontrer 
Son Excellence le président Suharta , chef de l'exécutif de la R&publique 
d'Indon&ie, et également de nous trouver & Dja.ka.rta, capitale de la Rgpublique, 
occasion que nous &tendions depuis de nombreuses anne"es, 

L'objet principal de notre visite est d'exprimer la volant& et les voeux du 
peuple du Timer oriental. En tant que représentants du peuple au Timr oriental, 
notre intention est de pr&enter une petition visant è lfintégration au Timer 
oriental 8 l~Inaon&ie. Nous sonnes fermement résolus è poursuivre notre d&elop- 
pement futur en symbiose mec le reste du peuple indonésien, En cette occasion 
solennelle, j'ai l'honneur de présenter à Votre Excellence, Prgsident et chef de 
l'exécutif du Gouvernement de la République d'Indon&ie, la pétition de mon peuple. 

Excellence, 

Le peuple du Tiraor oriental entretient depuis longtemps d6j$ au fond de son 
coeur le d6sir d'&re int6gr6 2i llIndon&ie. Le long combat qu'if 8 soutenu contre 
18 domination coloniale traduit son d&sir profand, ses voeux, 86. volont8, Cette 
lutte lui B étk inspirge par la similitude ethnique et culturelle exist&nt entre 
lui et le peuple indonésien, et plus particuli6rf3ent avec ceux qui vivent dans la 
partie orientale de l~Indon&ie, Les divers obstacles qui se sont dresses devant 
lui et les d6fis qu'ils cnt repr&ent& pour lui n'ont pas affaibli ce d&sir; bien 
au contraire, ils l'ont renforcé jusqu'au jour où tous les partie politique5 
- l'L%FF, l'APCIXZTI, le KOTA et le T'RABALHISTA par exemple - ont trouv6 la force 
nécessaire pour contrbler le territoire dan5 58 plus grande partie et pour 
proclmer, le 30 novembre 193’5, lfint6gra;tion à 1'Indonesie. Cela signifie que 
le peuple du Timer orienta3 est d'accord pour &tre integre à celui de l'Indon&sie. 



Le peuple du Tiraor oriental 8 élu ses repr&ontants ~o~atiquement, sur la 
base des diverses ooutumes so@ia-culture3lôs existantes. Le X mai j-976, ces 
représentmts élus se SC& réunis à ûili et ont d&i& de proclamer G nouvecm le 
d&ir au peuple du Timer oriontaJ d'&re r&ni au pz~s et au peuple indonkiens. 
NOUS~ les repr&en&nts du peuple du Timer oriental ici pr&ents, avons %té 
autorif366 par ledit peuple a pr&entes une p6tition visant B l'int&ration avec 
l'Indon&ie. 

Excellence ) 

En cette occasion toute sp&cia.le, nous estirons sincèrement que vous ne 
douterez pas que notre pe"tition visant à lfint&ration avec l'Tndoo$sie traduit 
notre désir trk profond de devenir Indonésiens, C'eet pourquoi, nous, les 
repr&en&rnts du peuple du Timer oriental, demandons que le Gouvernement indonésien, 
sous la conduite de Vctre Excellence, ainsi que le peuple indonésien tout entier, 
prennent les mesures nêcesssires pour donner suite à notre p&ition, qui est la 
suivante : 

"PETITION 

Avec la bén&iiction du Dieu tout-puissant, au nom au peuple du Timer 
oriental tout entier, comme suite à la résolution adoptée en s&nce pl&ière 
publique par I’Assernblée repdsentative populaire du territoire du Timer 
oriental le 31 mai 1976 8 Dil;, résolution qui constitue la réalisation des 
aspirations du peuple du Timer oriental telles qu'elles figurent dans la 
proclamation d'int6gration du Timor oriental, faite le 30 novembre 1975 
dans la ville de Balibd, nous demandons instamment par la présente au 
Gouvernement de la R&ublique d'Indonésie dfaccepter dans les meilleurs 
d&ais possibles - et de prendre à cette fin les mesures constitutionnelles 
néceasa.ires - la pleine intdgration, sans r&f&endum, du peuple et du 
territoire du Timer oriental dans 1'Etat unitaire de la République dtIndonés 

Fait à Dili le 31 mai 1936 

.e l 

Le Chef du Gouvernement pravisoire Le Pr&ident de l'Aasembl& repré- 
a72 Timer oriental, sentative populaire, 

(Signé) Arnaldo dos Reis ArauJo (-1 Guilherme M. Gonçslves" 
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Noue, les ~~?pr&entants du Timer oriental, YC)UD demandons humblement, ainsi 
qu'a.a peu&? iadon&sien, de prendre dfunerit en caasid&&ion la présente petition 
dens I@espair qu'il lui sera duan6 su%te aussit6t que possible. En cetke occasion, 
nous Eedressons ég@Iement uxa apwl ib 1s communauté 5aternfAionaI.e pour qu'elle 
prenne acte des isopets &$nements qui se sont produits au Timer orienttal, 
Le peuple du Timer orienta3 Q choisi son avenir par l%term&diaire de ses reps- 
sentants réunis à DiLi, le 3 mai 3.976. 

Excellence, 

Nous avoas l%mneur de vous pr&enter afficieflkaent la p&itior, du peuple 
du Tiaor oriental et, en 80x1 nom, noue invitons tous les membres du Gouvernement 
et tous les membres du Parlement indon&ieas à se rendre imm&istement au Timor 
oriental afin de se Aire sur place une idée juste des aspirations réelles du 
peuple du territoire. 

En conclusion, Monsieur le R&ident, honorables mambres du Perleolent, 
distingu& ministres, mesdames et meesieurs, E~U nom de la populetioa tout 
entière du Tîmor orienta3, nous vous adressons nos remerciements les plus 
sin&es & vow qui avez fait en sorte que nous puissions vous pre"eenter notre 
@tition. 

Je vous remercie. 



AB.ocution pronon& le 7 juin 19% sûr le pr&ident Suharto, 
~p~nse is la déclaration de la d&6aation du Gouvermment 

provisoire du Timer oriental 

Iclonsieur le Chef ex&utif du Gouvernene& 
du Tirer oriental* 

Mes chers fr&eo de ;a délegation du 
peuple du Timer orietttal, 

Laissez-moi d’abord souhaiter à tous mes frères, repre”sentants du peuple du 
Timor oriental, la plus chaleureuse bienvenue &ms la capitale de 1~ République 
d’Indonésie, 

Votre venue b Djakarta n’est pas seulement un grand év&mment pour wus, 
c’est 6galemmt une date historique pour notre nation. 

Voua êtes venus ici pour vous acquittez de la responsabilit6 que vous a 
confike le peuple du Timer oriental tout entier, c’est-ST-dire pour affimer que 
ce peuple est fermement r6solu à rejoindre ses demi-frères, au sein de I’Ekat de 
la République dt Indomkie, ind&endmte depuis d6jà trois décennies. 

Ce n’est pas des &rangers que j’ai 1’ impression de saluer aujourd’hui. Il ne 
semble que je retrouve des frères que nous aurions pas ws depuis longtemps. 
Pendant des siècles, les barrières artificielles dressées par les gouvernemnts 
coloniaux nous ont isolés les um des autres. Id.3 force nous tenait s&ar&s dans 
nos propres foyers, $loign& malgr6 nous de no8 propres fr&es. 

Un funeste destin nous tenait s6par6s. 

Mais grbce 3 notre lutte noua allons de nouveau étre ensemble. Nous sommes 
dur&want fermement d&id& à rester unis, unis par des liens moraux que des 
siècles de séparation ne pourront entamer. 

Une histoire cmunune, un même idéal et une identique volonté de pr6parer 
ensemble de milleurs lendemains sont les t%ments essentiela d’une nation. CkS 

isl&ents essentiels, qui font la volont de vivre ensemble, sont le ciment de 
l’unit6 d’une nation, que d’autres facteurs ccxme les &iff&ences de lan&.ae, de 
couleur ou de foi ne peuvent trembler, Bien des nations modernes, aujourd’hui 
fortes et avancées, sont d’ailleurs nbes de peuples très kloign6s au &Par% de 
leur patrie actuelle. Il existe aussi des nations, autrefois unies, maie 
aujourd’hui divisées en deux ou trois. Cela montre bien que la volontd de rester 
unis, et la capacite de le faire, sont les seuls facteurs qui permettent de b&tir 
une nation. 

-- 

u M. Analdo dos Reis Araujo. 



Nous non plus, Indon&iens p XRas qui !zwnmes 130 millions, Ile sommes pas 
tous identiques : nous vi-zone sur des petites fies, utilisons des dialectes 
locxmx diff&ents, nous avons des usages particuliers, des cultures locales 
admirables et color$es, et bien d'autres différences encorer Et pourtant, nous 
n'en sues p moias d&ermhés à devenir une seule nation indon&ienne et à le 
rester pour la suite de la longue histoire que nous avons devant nous. 

Nous nVavons aucune intention de supprimer ces diff&ences; ce serait aller 
contre le destin; ce serait futile et dfkisoire. 

Naus 6tions naguère ~parpill& en communauti;s qui non seulement se 
sentaient d&unies, mais qui, souvent même, entretenaient la désunion, Nous 
wcms aussi ét6 divk& en diffkrenta rc~pmaes. Tout cela n'6tait que le 
rbsultat de la politique et de l'action des int&Gts des coloniaux &rangers, 
Faute de nous diviser, ils n'auraient pu dominer ce vaste archipel si dens&nent 
peuplé ‘ 

Hotre archipel &ait jadis uni, couvrant une r&isn 6gale 2% peu pr& au 
territoire actuel de 1'Etat unitaire de la R6publique d*Indon&ie, L'Histoire 
a retenu le ncpn du &l&re royaume Sriwijaha et du fameux royauma Majapahit, 

LfHistoire devrait également ne pas oublier ce chapitre inf&nant où le 
malheur s'est abattu sur nous. Pendant trois siecles et demi, nous avons ét6 
un peuple colonis8 b Ir&e opprim& et au corps abuse". Comme je l'si dit tout à 
l'heure, nous &ions &par& de no8 propres frères, mus vivions &clatks en 
petits ~~OUI~?S. Mais notre héritage, notre patrimoine de destinée commune, 
n'a jamds disparu. Motre volontk d'ind&peadance ne s'est jamais affaiblie. 

Pendant touta la pkiode de la domination coloniale, la nation indongsienne 
a toujours lut&& contre les colonialistes &rangers et cherche à devenir une 
nation indépendanta, à l'honneur intact, Notre histoire est pleine de h6ros, 
grands ou modestes, et de milliers de figures historiques moins corpnues ou 
IliécoInlues * L'histoire de l'Indonésie est un tissue de luttes entreprises pour 
libbrer notre vaste archipel de 1s domination étrangère. Nous avons notre 
hbrotie : Cut My8k Dhien, et nos héros : Tculru lhar, Iran B,xjol, Diponegoro, 
Hasanudin, Pattimura, et j'en passe. Ils se sont battus contre les colonialistes 
&rangers pour libkr et faire progresser leur soci&6. D'a-Ares h6rolnes 
poursuivaient dans d'autres domaines le m&ne combat : Ibu Kartini, Dewi Sartika, 
pour na citer qu'elles. 

Si les luttes dFautrefoîs prenaient le plus souvent la forme de canflits 
&rnds ieolds, plus tard, au d&ut de notre siècle, la lutte du peuple indonesien 
a commenc6 de chercher des voies nouvelles, plus nationalistes, c'est-à-dire des 
moyens dForganisation modernes, C'est ainsi qu'a dt& instauré en 1908 le 
Budi Utamo, cdl&brb aujourd'hui comme le jour du réveil national, Depuis, de 
nombreuses arganisatians indonésiennes ont &ergé, suivies par les partis 
politiques. Tous poursuivent en fait un but identique : lFind&endance. 



En 1928, le dessein nationaliste a trouv6 une nouvelle force dans le serment 
solennel ae fa &i?urlQsse* Le peuple indongoien t%ait fermement a&id6 à se 
tmmformer en nation, à se donner une patrie et una langue, l'indon&ien, La 
fsrtt0 ~0~3: ltindé~nd~ce ae f3adkie d6tendait et aevk32ait u CIIO~X évideut, 

La longue a&ie de combats qui se sont cEhi& &rant ces siècles a enf'in 
atteint son point culminant pendant la guerre d'in&pendance, en 1945. C'est par 
les armes que nous avons conquis notre indgpendance, c'est par nos lords 
sacrifices et par oos souffrances que nous l'kwons dgfendue h&olquement, 
AuJourd'hui encore, nous sentons le Sof%t amer de ces combats, 

Nous avons proclamd I'ind&pendance de l'Tndon&ie en toute responsabilité, & 
la suite de la lutte que nous avions mede nous-mêmes. A L*&oque, pas un seul 
p~13fs nta voulu nous recannaftre. Mais l'indGpendance, ce n'eet ~85 seulement Gtre 
reconnu par les autres, ni 9Gme par la cammunauté internationale, L'indiipsndance, 
c'est d'abord une question de volant6 et de décision : si nous montrons que nous 
voulons f'independance, le monde entier, mêxne s'il lui faut du temps, finira bien 
par la reconnaître, 

Mais la lutte de lrIndon&ie 6tsit loin d'être finie* Pendant les tann6es qui 
ont suivi la reconnaissance de notre indgpendance, nous sommes restlis frngment&, 
C'est pourquoi ont surgi plusieurs Etats fgd&aux, créatures du gouvernement 
colonial qui, $ l'&oque, essayait encore de conserver sa mainmise sur cette 
terre, De plus, la question de l'Irian occidental tardait a trouver sa solution 
et ce n'est qu'en 1969 que ce territoire est revenu dans le sein de la Rgpublique 
d'Indonésie, 

Notre histoire atteste de mani&e 6clatante que la nation iodonksienne a 
luttb durement pour son indépendance nationale, maintenant unifibe et indiscutée, 
Par son histoire, l*Indon&ie peut pr&endre btre la pionnier des luttes peur 
l'ind&endance nationale dans le Sud-Est asiatique, Nous avians entrepris le 
combat bien avant que les nations sfricaines sous domination &ra.n&e ne 
s'&eillent et n'acquièrent lfind&endance 2 laquelle elles ont acc6d6 aujourd'hui. 

Il est absolument indubitable que l@Indon&ie est anticolonialiste, qu'elle 
appuie fermement le combat de tout peuple colanis voulant d&cider de son propre 
avenir. La prem&e phrase de notre constitution dit cllairement : "En vkite, 
toutes les nations ont droit à l'ind&pendance, le colonialisme doit donc être 
extirpé de ce monde , ca..r il n'est conforme ni à. la dignité humaine ni & la 
justice." 

Trois cent cinquante ann&s de domination &rangère ont fait de nous une 
nation qui sait ce qu'est la misère. Des centaines d'années de luttes ardues et 
cinq années de guerre d'independance ont fait de nous une nation qui comprend 
vraiment ce que veut dire l'ind&pendance et qui respecte hautement celle-ci, 



11. est vrai que ïe XXe siècle est avant tout le siècle de ltind6pendance pour 
toutes les rmticms et, durant les an&es 2 venir, nous allons n5sister à la fin 
d'un coloniclisme qui dêcline de@ rapidement. 

Mais l*Indm&sie, pays anticolcmialiste, ne fera pas les graves erreurs des 
colonialistes. Nous nf&vcm aucune &m&ition territoriale et ~zucun ih&ir de 
dominer d‘a: tres peuples. ?kis sur la question de l'n~5od&emination, notre 
position es claire : nous aiderons les peuples qui veulent Btre mdtres de leur 
destin et de leur avenir. 

Ainsi, quaiid le Gouve~~~e~t pcrrtugais a procla~& sa politique de décoloni- 
sation à l'e'gard du 2%~ oriental, nous lkvons appuyé sans hgsitation. cette 
politique répond entièremmt aux aspirations du peuple du Timer oriental. 

Mais 1'autod&ertiation a aussi un abJectif bien defini : promouvoir et 
repartir équitablement le biea-Gtre de la population. Le progrès et la. prospérité 
ne pourront se faire jour si, dès les premières étapes, des conflits éclatent entre 
divers groupes de la société+ Les luttes amées amènent tou$mrs des souffrBtrces, 
spirituelLea et mat&ielles, et suscitent la peur et la r&ression. Dans ce 
climat, il serait impossible su peuple d'exprimer calm~eat sa volonté, confor- 
xnknent à ses sentiments profonds, 

L'Indon&ie accordera toujours son appui et son aide b tout :?ocessus de 
dgcolonisation et dfautodêtermimtioa Equitable et ordonna, non seulment au 
Timer oriental. mais aussi bien dans les autres parties du moade. 

Bous &wns donc ressenti une profonde inquietude quand nous avons vu le 
processus de d&olonisation et d'autod&emiaation du peuple du Timer oriental 
passer par des conflits ambs divisant le peuple m&w du Timer orienta&, Nous 
nous somes inquié"tés aussi quand nous avons vu le FRETILIR user de la fbrce 
pour r6prinaar et terroriser d'autres groupes qui voyaient autmnent que lui 
l'avenir du Timer oriental. 

NOUS S-S maintenant soulsgés de voir que les conflits ars&s ont cessé. 
Ainsi, le peuple du Timer oriental peut envisager et d&erminer aon propre avenir, 
sans peur ni contrainte, Voilà qui constituçi un processus authentique de décoloni- 
sation et d'autod&ermination, dans l'ordre et dans la paix, qui permettra à toutes 
les opinions et à tous les d&irs du peuple du Timer orient& de slexprimer. 

Nous respecterons et accepterons sincèrement la dgcision, quelle qu'elle 
sait, que prendront ainsi nos frères du Timer oriental. 

Nous savons maintenant la dbcision que vous avez prise, Dans un climat de 
paix et d'ordre, vous avez reconfirmé la proclamation de l'intégration du Timer 
oriental g l'hdonksie qui avait et6 officiellement an.non& È Mlib6 le 
30 novembre dernier. 

J'accepte aujourd'hui votre demande d'intggratisn. 

f l ,  .  



Nous l’acceptons avec une sincère gratitude ELU vu de la confiance que porte 
le peuple du Timor oriental à. ifIndon&sie. NOUS E’acceptans conscients de notre 
responsubilitê devsnt 1 ‘humsnit6 et deveznt l’histoire de notre respansrtbilit6, 
envers notre ind&endance, nos principes et nos idéaux, envers nous-m6mes. 

L’heure est historique : historique pour le peuple du Timar oriental, 
historique pour le peuple indant%ien, 

Nous devons donc prendre la bonne décision. 

Le Frtncssila et la Constitution de la République d’Indonésie affirment que 
l’Indonésie est un Etat fondé sur la sauversinet$ du peuple. Quelque dgcision 
que nous prenions, le peuple tout entier doit en avoir cannaisssnce et l’approuver. 
Le problème de ltintégration est trds important et d’une grade significettion 
historique, Le peuple indon&ien doit donc maintenant être assuré de ce qu’il 
doit faire et approuver cette décision, 

Pour cette rsison particulière , avant que l’intégration du Timr,r oriental 2 
1’Etst unitaire de la Re”publique d’Indan&ie ne devienne officielle, permettez au 
Cauvernement de la Re’pubiique d’Indonésie, Monsieur le Chef exécutif du Gauver- 
nement provisoire du Timer oriental, de donner encore une fois au peuple indonésien 
l’occssion de s’assurer des voeux du peuple du Timer oriental, Avec l’accord de 
nos frères du Timar oriental, nous souhaiterions envayer une Équipe composée de 
diverses persor:sa;tit& du Gouvernement de la Rkpublique d’Indon&&?, de la Chambre 
des repr&cntsnts du peuple de la République df Indo&sie, ainsi que de reprk- 
sentants de diverses organisations publiques, 

Cela ne signifie pas que nous ne nous fions pas à la proclamation de Balibb, 
ni que nous ne sommes pas convaincus par la demsnde qui m’a Bté transmise 
aujourd’hui, ni que nous doutons de vous, dirigeants h6roXques d’un peuple que 
nous admirons, mais simplement que nous voulons permettre au peuple indandsien 
souversin de vair par lui-m&& et d’avoir des discussions franches et ouvertes 
avec ses frères du Timor oriental. Ainsi une décision rapide et dgfinitive pourra 
étre prise sur 1 tint&ration. 

&?nSieu.3? le Br&ident, messieurs les &légu& du peuple du Timar oriental, 

Le peuple du Timar oriental ouvre un wuveau chapitre de son histoire, après 
avoir souffert des siècles durant cccs le Joug du colonialisme k%%%nger, Le peuple 
du Timer orientsl va se joindre is ses fr&res au sein de 1'Etat unitsire de la 
République d’Indon&ie qui s elle avssi combattu des siècles durant pour l’indé- 
pendsnce et qui est indépendante depuis 30 @ns, 

Nous vous recevrans tels que nous sommes aujaurd’hui, avec nos joies et nos 
peines, svec les efforts que nous faisons actuellement pour dgvelapper le pays, 
et nous sommes convaincus que vous vous joindrez 8 nous tels que nous samnea 



C'est puurquoi p après lght&gt&icm officiefie, nous vaus demitarons & tous 
de vous joindre 8 nous pcrur cunsttire en conimun n~tm avezb, avenir qui appcctera 
ii tout le peuple bndcm~sien progrès, prospérit et justice sociale au sein d’un 
Etat unitaire fande su' le Paacasi3.a et la Carastitutian de 1945. 

C'est avec cet ardent espoir que je Y 2x1s densade maMmmrrt de vous jaindre 6 
nous pour parachever aumit% que pwsible cette int&r&icm. 

Nous ations beaucoup votre per.&vémce dans une lutte difficile. Nous 
teuons en haute est&ne votre ferne r&oluticm d'être maîtres de votre destin et 
de vutre avenir. A 3.~ veille de cet bvénenzent historique, nous nous souvenans 
tous de ceux qui ont p&i dans cette lutte noble et sacr8e, la lutte d’un peuple 
pour ses droits 16gitimas que nul, que ntile force ne peut s'appmprier, 
Inclinans-nous devast eux et prions Dieu tout-puissant; qu'ils reposent 6x1 ptix 
car ils se sont sacrifibs sur l'autel des droits fcmdamentaux de lrhamnx qui nous 
unt ét& dorm$s par Dieu. 

Que le Seigneur tout-puissant vous b&isse tous. 

Je vaa3 mwrcie. 


